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FILM INDUSTRY. 1979 

Like ail the cultural entertalnment In­
dustries in Canada, the film Industry must 
compete wlth those products imported from 
around the world. Furthermore, the produc­
tion, distribution and exhibition sectors of 
the film Industry are subject to varylng de-
grees of forelgn ownership. This short pub­
lication wlll attempt to demonstrate this 
situation by uslng data collected during 
1979-80 on the three film sectors. 

Film Distributors 

The 69 Canadlan and 23 forelgn-controlled 
film distributors do not by any means con-
centrate on the same markets. As Table 1 
shows, forelgn-controlled distributors 
earned $134.8 million of whlch 61% ($81.6 
million) was earned from the theatrlcal mar-
ket - that Is to say, from motion plctures 
shown in movie houses and drive-ln théâ­
tres. The télévision market was the second 
most lucrative area, representlng 36% ($48.7 
million) of the forelgn-controlled distribu­
tors total income. Unlike the theatrlcal 
sector, the télévision sector Is regulated 
in Canada by the CRTC whlch In effect re­
stricts the market for forelgn produced 
télévision films. The theatrlcal sector, on 
the other hand, is vlrtually wlde open to 
forelgn-controlled distributors, supplylng 
Canadians wlth the blg-budget, technlcally 
advanced movles that Canadians obvlously 
want to see on the blg screen. It is no 
surprise, therefore, that the theatrlcal 
market is by far the most important to the 
forelgn-controlled distributors. The re-
mainlng 3% of forelgn-controlled distribu­
tors revenue is earned in the non-theatrical 
market, l.e., the sponsored industrial-edu-
catlonal market. 
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L'INDUSTRIE DU FILia, 1979 

Comme toutes les autres industries de loisirs 
culturels au Canada, l'industrie du film est as­
sujettie à la concurrence des produits qui vien­
nent de l'étranger. En outre, les secteurs de la 
production, de la distribution et de la présenta­
tion de films sont soumis, à différents degrés, 
au contrôle étranger. Nous essaierons de brosser 
un tableau de la situation â l'aide des données 
recueillies en 1979-80 dans les trois secteurs de 
l'industrie du film. 

Distributeurs 

Les 69 distributeurs de films sous contrôle 
canadien et les 23 sous contrôle étranger ne 
visent pas du tout les mêmes marchés. Comme 
l'Indique le tableau 1, les distributeurs sous 
contrôle étranger ont recueilli 61% ($81.6 mil­
lions) de leurs recettes totales ($134.8 mil­
lions) du marché coimnerclal, c'est-à-dire des 
films présentés dans les cinémas et dans les 
ciné-parcs. Le marché de la télévision venait au 
second rang coimne secteur le plus lucratif pour 
les distributeurs sous contrôle étranger, repré­
sentant 36% ($48.7 millions) de leur revenu 
total. Contrairement au secteur commercial, le 
secteur de la télévision est réglementé au Canada 
par le CRTC qui limite l'accès au marché des 
films produits â l'étranger. Le secteur coimner­
clal, par contre, ne pose aucune limite aux 
distributeurs sous contrôle étranger, fournissant 
ainsi aux Canadiens les films â gros budget et de 
technologie avancée qu'ils désirent manifestement 
voir sur le grand écran. Aussi, ne faut-il pas 
se surprendre que le marché commercial soit de 
loin le plus Important pour les distributeurs 
sous contrôle étranger. Les 3% restant des reve­
nus des distributeurs sous contrôle étranger 
proviennent de source non coimnerciale c'est-à-
dire du marché de productions commanditées à 
caractère industriel ou éducatif. 
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Canadian-controlled distributors on the 
other hand earned thelr total distribution 
revenues of $75.7 million spread much more 
evenly over the three major markets. The 
theatrlcal market represented 39%, the télé­
vision market 34% and the non-theatrical 
market, 27%. The total revenue earned by 
Canadian-controlled distributors ($75.7 
million) represents only 36% of the total 
revenue earned by ail distributors, even 
though they represent 75% of the total 
number of distributors reportlng to the sur-
vey. Since the Canadian-controlled distri­
butors represented 87% of ail theatrlcal 
tltles (includlng 75% of ail new theatrlcal 
releases) but earned only 26.6% of total 
theatrlcal rentals, it should be obvions 
that it Is the forelgn-controlled flrms that 
hâve the contracts to dlstribute the blg 
money-maklng tltles. Much the same situa­
tion exlsts in the télévision market, where 
Canadian-controlled distributors represented 
66% of ail télévision tltles but earned only 
34.4% of télévision rentals. The only 
market that can be sald to be a Canadlan 
dominated market is the non-theatrical area, 
where Canadian-controlled flrms represented 
83% of the tltles and earned 82.1% of the 
rentals. This market, however, represents 
only 12% of the total distribution market. 

Les recettes totales ($75.7 millions) des dis­
tributeurs sous contrôle canadien, par contre, se 
répartissent plus uniformément dans les trois 
grands marchés, à savoir le marché commercial 
(39%), le marché de la télévision (34%) et le 

.- maîrché-'Bon,j;5mmerclal (27%). Les recettes to-
1 taies Ses laist-rlbûtiurs sous contrôle canadien ne 
const:ltuent''que'36% de l'ensemble des recettes de 
tous les distributeiys bien qu'ils représentent 
.75% du nombre total de distributeurs qui ont ré­
pondu à l'enquête. iComme les distributeurs sous 
conl:rôle canadien ont fourni 87% des titres com-
inerciaûx'"'(y* compris 75% de tous les nouveaux 

. f̂iims) ' ma'is.'-qu'.ils n'ont gagné que 26.6% des re­
cettes' totales provenant des locations commer­
ciales, 11 ne fait aucun doute que ce sont les 
sociétés sous contrôle étranger qui détiennent 
les contrats de distribution des titres qui rap­
portent le plus. Il en est de même pour le mar­
ché de la télévision où les distributeurs sous 
contrôle canadien ont fourni 66% de tous les 
titres présentés à la télévision alors qu'ils 
n'ont recueilli que 34.4% des recettes provenant 
de locations pour la télévision. Le secteur non 
commercial est le seul marché où les Canadiens 
semblent avoir l'avantage, puisque 83% des titres 
ont été fournis par des entreprises sous contrôle 
canadien et que 82.1% des recettes de location 
leur étalent destinées. Ce secteur ne représente 
toutefois que 12% de l'ensemble du marché de la 
distribution. 

The Exhibition Sector (Motion Plcture 
Théâtres) 

La présentation de films (cinémas) 

Motion plcture théâtres rent by défini­
tion theatrlcal features and shorts. This 
theatrlcal market is only a part of a much 
larger exhibition market but thèse few para-
graphs wlll concentrate only on this narrow-
ly defined but very important area. 

Les cinémas louent des longs et des courts 
métrages cosanerclaux. Même si le marché commer­
cial n'est qu'un élément du vaste secteur de la 
présentation de films, les paragraphes qui sui­
vent ne porteront que sur ce marché bien limité 
mais très important. 

The 1,355 commercial regular and drive-ln 
théâtres answering the survey earned $277 
million in box-office receipts, excluding 
amusement taxes. The 179 forelgn-controlled 
théâtres, representlng only 13% of ail théâ­
tres, earned 36% of total box-office re­
ceipts because they tend to be larger, hâve 
a longer season, show more performances per 
week, and hâve exhibition contracts wlth the 
major forelgn-controlled distributors whlch 
specialize in the blg-budget technlcally 
advanced movies whlch can draw very large 
crowds. In fact, forelgn-controlled théâ­
tres averaged 347 paid admissions per show-
ing whlle Canadlan owned théâtres averaged 
142. 

Les 1,355 cinémas ordinaires et ciné-parcs qui 
ont répondu à l'enquête ont gagné $277 millions 
en recettes au guichet, excluant les taxes d'amu­
sement. Les 179 cinémas sous contrôle étranger, 
qui ne représentent que 13% de l'ensemble, ont 
accaparé 36% de ces recettes parce qu'ils sont 
généralement plus grands, que leur saison est 
plus longue, qu'ils offrent plus de représenta­
tions par semaine et qu'ils ont des contrats avec 
les principaux distributeurs sous contrôle étran­
ger qui se spécialisent dans des films â gros 
budget et de technologie avancée qui attirent de 
grandes foules. En fait, les cinémas sous con­
trôle étranger ont enregistré en moyenne 347 
entrées payantes par représentation tandis que 
les cinémas sous contrôle canadien n'en ont enre­
gistré que 142. 

Since the all-time record for the number 
of paid admissions in 1952 at 256.1 million, 
théâtre attendance has dropped nearly every 
year to a low of 89 million in 1973. Since 
1973, unsteady yearly gains hâve increased 
attendance to 99.1 million paid admissions 

Depuis 1952, où les entrées payantes ont at­
teint le chiffre record de 256.1 millions, la 
fréquentation a baissé presque tous les ans et ne 
se chiffrait qu'à 89 millions en 1973. Depuis 
cette date, des hausses sporadiques ont été enre­
gistrées à chaque année pour porter le total à 



in 1979. Undoubtedly the trend to technl­
cally advanced blg-budget spectaculars is 
drawlng people back to the cinéma, but it is 
too early to tell what impact the new forms 
of home entertalnment (pay TV, video dises) 
wlll hâve on attendance. 

99.1 millions en 1979. Sans nul doute, la ten­
dance aux spectacles à gros budget et de techno­
logie avancée contribue à ramener la clientèle 
dans les cinémas, mais il est encore trop tôt 
pour savoir l'incidence qu'auront les nouveaux 
instruments de loisir au foyer (la télévision 
payante, les bandes vidéo) sur la fréquentation 
des cinémas. 

Receipts from admissions, on the other 
hand, hâve steadlly increased for years 
partly due to ticket prlce increases large 
enough to overcome the overall drop in at­
tendance. In 1979, box-office receipts (in­
cludlng amusement taxes) totalled $287.4 
million; this dlvlded by the 99.1 million 
paid attendance equals an average admission 
price of $2.90, up sllghtly from the 1978 
prlce of $2.78. Average ticket prlces do 
not Indlcate adult ticket priées, but rather 
a combination of chlldren's, matinée, old-
age pensioner, and adult prlces. In 1970, 
average ticket price was $1.49; thus In nlne 
years average ticket prlces hâve increased 
95% whlle the Consumer Price Index for ail 
items Increased 97%. 

Les recettes provenant des billets d'entrée, 
par contre, ont augmenté régulièrement pendant 
des années, partiellement en raison de l'augmen­
tation des prix, qui était suffisamment élevée 
pour faire contrepoids à la perte de clientèle. 
En 1979, les recetties au guichet (y compris la 
taxe d'amusement) totalisaient $287.4 millions; 
ce montant divisé par les 99.1 millions d'entrées 
payantes donne un prix moyen de $2.90 le billet, 
et représente une légère hausse par rapport à 
1978 où le prix était de $2.78. Le prix moyen du 
billet ne correspond pas au prix du billet pour 
adulte, mais à une combinaison des prix des bil­
lets pour matinées, enfants, personnes âgées et 
adultes. En 1970, le prix moyen du billet se 
chiffrait à $1.49, ce qui représente une augmen­
tation de 95% sur une période de neuf ans, alors 
que l'indice des prix à la consommation pour tous 
les articles a augmenté de 97%. 

Producers 

Unlike the exhibition and distribution 
sectors, the production sector in Canada 
consists almost entirely of Canadian-con­
trolled companies. The 268 companies re-
spondlng to the survey for fiscal year 
1979-80 reported $92.3 million in revenues 
from the three main markets for films - the 
theatrlcal, télévision, and the non-theatri­
cal (mainly industrial and educational 
sponsored films). The most strlklng feature 
of the reported revenue is the mère $5.0 
million earned from theatrlcal products. 
The 100% Capital Cost Allowance prograimne 
was raeant to encourage investment in certi-
fied Canadlan films. Because of the time 
lag involved In the production of a feature 
film and the tlme required for producers to 
earn back costs, this revenue figure does 
not as yet reflect the amounts that one 
would expect. On the other hand, Canadlan 
producers flnd télévision commerclals and 
télévision programmes far more revenue gen-
eratlng - $64.5 million in 1979. Even the 
non-theatrical market at $22.8 million 
returned far more than the theatrlcal mar­
ket. Clearly, there is a major market for 
Canadlan producers in the télévision and 
non-theatrical areas. However, the theatrl­
cal market is largely dominated by forelgn-
controlled distributors maklng for a very 
compétitive market situation. 

Les producteurs 

Contrairement aux secteurs de la présentation 
et de la distribution, celui de la production est 
presque entièrement monopolisé par les sociétés 
sous contrôle canadien. Les 268 sociétés qui ont 
répondu à l'enquête pour l'année financière 1979-
80 ont déclaré des recettes de l'ordre de $92.3 
millions provenant des trois principaux marchés 
du film: commercial, télévision et non commercial 
(films subventionnés â caractère principalement 
industriel ou éducatif). Ce qui frappe le plus à 
l'examen de la répartition des recettes est le 
fait que les produits coimnerciaux n'ont rapporté 
que $5.0 millions. Le Programme d'amortissement 
complet du coût en capital avait été conçu pour 
encourager les investissements dans les films 
canadiens autorisés. En raison du temps requis 
pour produire un long métrage et pour récupérer 
les Investissements, ces recettes ne reflètent 
pas encore les montants que l'on aurait pu s'at­
tendre à y trouver. Par ailleurs, les produc­
teurs canadiens trouvent les commerciaux et les 
émissions pour la télévision beaucoup plus lucra­
tifs, leur ayant valu $64.5 millions en 1979. Et 
même le marché non coimnerclal, avec des recettes 
de $22.8 millions, a rapporté beaucoup plus que 
le marché commercial. Il en ressort donc claire­
ment que la télévision et le secteur non commer­
cial sont de loin les principaux marchés pour les 
producteurs canadiens. Le marché commercial est 
cependant largement dominé par les distributeurs 
sous contrôle étranger, ce qui crée une forte 
concurrence pour les Canadiens. 



Film producers earned a mère 6.2% of 
thelr total operating revenues ($104.5 mil­
lion) from the tradltional film distribution 
sector. Télévision broadcast companies and 
advertising agencies accounted for nearly 
39% of total operating revenues, followed by 
industry (22%) and governments (15%) and 
educational institutions (11%). 

Les producteurs de films n'ont obtenu que 6.2% 
de leurs recettes totales d'exploitation ($104.5 
millions) du secteur traditionnel de la distribu­
tion de films. De l'ensemble des recettes totales 
d'exploitation, 39% sont venues des sociétés de 
radiodiffusion et des agences de publicité, 22% 
des Industries, 15% des administrations gouverne­
mentales et 11% des établissements d'enseigne­
ment. 

Sumoarv 

Film distributors earned less than 9% of 
thelr revenues from the distribution of Can­
adlan products: of this amount nearly ail 
was earned by Canadian-controlled distribu­
tors. This would seem to indlcate that this 
area (Canadlan film) has little économie 
appeal to forelgn-controlled distributors. 

Canadlan producers of films and video-
tapes tend to concentrate on the télévision 
and non-theatrical (sponsored film) markets 
in Canada, a relatlvely risk-free area since 
such films are produced for set amounts of 
money. The theatrlcal sector is qulte 
différent since any revenue earned by pro­
ducers Is a function of box-office returns. 

A publication (forthcoming) will deal 
wlth the production, distribution and exhi­
bition data in much more détail. For fur-
ther information contact Bob Anderson at 
(613) 593-6862 or wrlte Education, Science 
and Culture Division, Statistics Canada, 
Ottawa, KlA 0T6. 

Sommaire 

La distribution de produits canadiens n'a 
compté que pour 9% des recettes des distributeurs 
de films, et la presque totalité de ce montant 
est allé à des distributeurs sous contrôle cana­
dien. Ces chiffres portent â croire que le sec­
teur du film canadien a peu d'attrait financier 
pour les distributeurs sous contrôle étranger. 

Les producteurs canadiens de films et de 
bandes vidéo ont tendance à se tourner davantage 
vers la télévision et le marché non commercial 
(films subventionnés), secteurs qui présentent 
relativement peu de risques puisque le montant 
versé pour la production est fixé à l'avance. 
Dans le secteur commercial, par contre, le revenu 
du producteur dépend des recettes enregistrées au 
guichet. 

Une publication (â venir) traitera plus en dé­
tail de la production, de la distribution et de 
la présentation de films. Pour plus de rensei­
gnements, prière de communiquer avec Bob Anderson 
au (613) 593-6862 ou d'écrire à Division de 
l'éducation, des sciences et de la culture, Sta­
tistique Canada, Ottawa, KlA 0T6. 
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TABLE 1. Film distributors. Sales and Rentals of Film and Vldeo-tàpe Productions by Harket and Orlgln of Financial Control, 
1979 

TABLEAU l. Distributeurs de films, vente ou location de films et bandes vldêo selon le marché vlsê et l'origine du contrSle 
financier, 1979 

Market 

Marché 

Orlgln of flnanclal control 

Origine du contrôle financier 

Canadlan 

Canadien 

Forelgn 

Étranger 
Total 

Theatrlcal - Commercial: 
Sales and rentals of Canadlan products - Vente ou loca­

tion de produits canadiens 

Total sales and rentals - Total des ventes ou locations 

$•000,000 

2.0 

29.5 81.6 

2.0 

IU.2 

Télévision - Télévision: 
Sales and rentals of Canadlan products - Vente ou loca­

tion de produits canadiens 

Total sales and rentals - Total des ventes ou locations 

5.4 

25.5 48.7 74.2 

Non-theatrical - Non commercial: 
Sales and rentals of Canadlan products - Vente ou loca­

tion de produits canadiens 

Total sales and rentals - Total des ventes ou locations 

Total market - Ensemble des marchés: 
Sales and rentals of Canadlan products - Vente ou loca­

tion de produits canadiens 

Total sales and rentals - Total des ventes ou locations 

Number of respondents - Nombre de répondants 

10.3 

20.5 

17.7 

75.7 

59 

4.5 

X 

134.8 

23 

10.3 

25.1 

X 

210.5 

92 

X confldentlal to meet secrecy requlrements of the Statistics Act. 
X confidentiel en vertu des dispositions de la Loi sur la statistique relatives au secret. 

— amount too small to be expressed. 
— nombres infimes* 

TABLE 2. Motion Plcture Théâtres and Drlve-lns, Selected Statistics and Data by Orlgln of Financial Control, 1979 

TABLEAU 2. Cinémas et clné-parcs, statistiques et données choisies selon l'origine du contrôle financier, 1979 

Orlgln of flnanclal control 

Origine du contrôle financier 

Canadlan 

Canadien 

Forelgn 

Étranger 

Box-office recelptsCl) - Recettes au gulchet(l) $'000,000 
Paid admissions - Entrées payantes '000,000 
Average ticket prlce(2) - Prix moyen du blllet(2) dollars 
Seatlng capacltyCregular théâtres) - Nombre de sièges (clnénas 
ordinaires) 

Car capaclty(drive-lns) - Espaces pour voitures (clné-parcs) 
Weeks open, average per théâtre - Nombre moyen de semaines 

d'ouverture par cinéma 
Screenings per screen per week - Représentations par écran 
par semaine 

Film rental costs - Frais de location de films $'000,000 
Film rental costs/box office receipts - Frais de location de 
film/recettes au guichet Z 

Number of respondents - Nombre de répondants 

178.4 
53.7 
2.90 

466,409 
124,112 

44.3 

9.1 
59.2 

33.2 
1,175 

98.5 
35.4 
2.90 

160,957 
14,936 

48.3 

18.7 
40.1 

40.7 
179 

(1) Less amusement taxes. 
(1) Ne comprend pas la taxe d'amusement. 
(2) Includes amusement taxes. Includes matinée, chlldren's, old-age pensioners and adult ticket prlces 
(2) Y compris la taxe d'amusement, les billets pour matinées, enfants, personnes âgées et adultes. 
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TABLE 3. Film and Video-tape Producers, Revenue by Source, 1979 1010481516 

TABLEAU 3. Producteurs de films et de bandes vidéo, recettes selon la source, 1979 

Sources of revenue 

Sources des recettes 

Revenue 

Recettes 

$'000,000 

Production: 

Longs métrages commerciaux Theatrlcal features (75 minutes and over) 
(75 minutes et plus) 

Theatrlcal shorts - Courts métrages commerciaux 
Télévision programs - Émissions de télévision 
Télévision commerclals - Publicité télévisée 
Non theatrlcal industrial and educational products - Productions pour 
fins industrielle et éducative 

Sub-total - Total partiel 

. 2.8 
2.2 
25.1 
39.4 

22.8 

92.3 

Other operating revenue - Autres recettes d'exploitation 

TOTAL REVENUE - RECETTES TOTALES 

12.2 

104.5 

Number of respondents - Nombre de répondants 268 

TABLE 4. Film and Video-tape Producers, Revenue by Type of Customer, 1979 

TABLEAU 4. Producteurs de films et de bandes vidéo, recettes par catégorie de client, 1979 

Customer 

Clients 

Revenue 

Recettes 

$'000,000 

Télévision broadcast companies - Entreprises de télédiffusion 
Advertising agencies - Agences de publicité 
Distributors - Distributeurs 
Educational institutions - Établissements d'enseignement 
Government - Administrations publiques 
Industry - Industries 
Other - Autres 

18.3 
22.1 
6.4 
11.2 
15.7 
22.7 
8.1 

TOTAL 104.5 


